
Un parcours riche en apprentissages
Dre. Romero grandit en Colombie, dans une
famille qui la supporte dans ses passions et
l’encourage dans la poursuite de ses études.
Ses parents sont eux-mêmes un modèle de
motivation pour la jeune Liliana; son père,
comptable et professeur de mathématiques,
est plein de conseils et d’encouragements, et sa
mère, tout en élevant une famille de quatre
enfants, reprend un jour des études en
architecture intérieure. 

Toujours à la recherche de nouvelles
connaissances, madame Romero entame sept
années d’études de la médecine dans son pays
natal, où elle devient alors chirurgienne
plastique. Elle va ensuite partager son expertise
en Argentine, où elle effectuera de l’aide
humanitaire auprès de réfugiés – une
expérience qui la marquera positivement.
Quelques années plus tard, elle immigre au
Canada avec son mari et décide de continuer la
médecine, le tout dans un nouveau pays dont
elle ne connait pas la langue. En plus de cette
importante barrière linguistique s’ajoute une
deuxième embûche : celle d’être reconnue en
tant que médecin au Canada. En effet, si elle
désire pratiquer, elle doit retourner sur les
bancs d’école et recommencer son doctorat en
médecine.

Loin de baisser les bras, elle entreprend donc
un programme de kinésiologie pour poursuivre
ses études et apprendre la langue française. Se
questionnant tout de même sur la spécialité
qu’elle aimerait le plus exercer à long terme,
elle se rappelle ses années d’aide humanitaire
et décide de se rediriger vers la santé publique
et la médecine préventive, une spécialité
correspondant à ses valeurs et immensément
riche en apprentissages. Le programme étant
très contingenté, elle n’est pas acceptée lors de
sa première demande. Qu’à cela ne tienne! Dre.
Romero poursuit ses apprentissages en
travaillant en recherche toute l'année. 

Sa deuxième tentative au programme sera la
bonne : elle commence donc sa résidence à
l’Université Laval et emménage dans la Capitale-
Nationale. Une chose en amenant une autre,
elle est aujourd’hui directrice de la santé
publique et continue d’apprendre tous les jours
dans un domaine qui la passionne. 

La persévérance débute avec la
connaissance de soi
Pour madame Romero, la persévérance se
trouve au-delà des résultats à un examen ou au
bulletin; elle réside plutôt dans l’atteinte du
plein potentiel d’un individu dans différentes
sphères de sa vie. Comme elle nous le confie,
elle est convaincue que chacun d’entre nous a
quelque chose de spécial à offrir à la société.  Il
est donc essentiel de prendre le temps de faire
une profonde introspection, de connaitre nos
forces, nos passions et nos ambitions, afin de
déterminer nos objectifs de vie. Une fois ces
aspirations trouvées, il faut s’y accrocher et
continuer de persévérer jusqu’à ce qu’elles
soient atteintes.

Dans le cas de Dre. Romero, c’est une
irrésistible soif d’apprendre ainsi qu’une grande
passion pour la médecine qui lui ont permis de
braver les obstacles se présentant à elle. Elle
nous rappelle que l’échec est en fait une preuve
d’avoir essayé quelque chose de nouveau, et
qu’il ne faut donc pas le craindre. Au contraire,
c’est en essayant une foule de choses que l’on
peut réellement découvrir nos passions, et
ainsi, persévérer jusqu’à la réalisation de nos
objectifs.

Portrait de persévérance 
Dre. Liliana Romero
Liliana Romero est une personnalité connue de la
région puisqu’elle agit à titre de directrice de la santé
publique du CISSS de Chaudière-Appalaches. Mais
saviez-vous que par son parcours, elle est également
un inspirant modèle de persévérance?


